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Si Dieu voulait que je fusse Arondelle

Comme Progné devint une journée

Dedans la chambre où dort ma damoiselle

Ferais mon nid haut en la cheminée

Et tous les jours, la fraîche matinée

Dès que verrais le mari n’y est pas

Je volerais incontinent à bas

Pour me coucher dedans le lit près d’elle

Puis aussi tôt qu’il entrerait un pas

Et de fuir, et de fuir, et de fuir, et de fuir

En son nid l’arondelle !

